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MESSAGE AUX JEUNES DE CHEZ NOUS

Quelques jours avant mon départ pour Rome, en mai dernier, j’ai écrit un chant pour les jeunes de chez
nous.  M. Mathieu Lang l’a mis en musique et Mme Raymonde Bellefleur l’a interprété d’une façon
magistrale lors de la messe de la Foire Brayonne 2006.  Grâce au poste de radio CJEM-CKMV,
l’enregistrement est disponible actuellement à notre Service diocésain de pastorale jeunesse (735-5578).

JEUNESSE DE CHEZ NOUS

Refrain:
Jeunesse de chez nous,
Viens bâtir avec nous
Une Église qui te ressemble
Pleine de joie, de vie et de paix,
Qui nous pousse ensemble
Vers de nouveaux sommets.

1. Jeunesse, Jésus-Christ t’appelle
Vers une terre nouvelle
Il te confie des dons précieux
Pour le service de ton milieu
Use de tes solides talents
Avec amour et entrain.

2. Jeunesse, l’Église t’appelle
Ne crains pas, elle te veut belle
Sois vraiment sel de la terre
Donne au monde le goût de vivre
Réjouis tes soeurs et tes frères
Dans un grand éclat de rires.

3. Jeunesse, le monde t’appelle
Sois partout cette étincelle
Qui embrasera la planète;
Pour que commence la fête,
Oui, entre dans cette ronde,
Sois toujours lumière féconde.



4. Jeunesse, la terre t’appelle
Pour sauver les eaux et le ciel,
Protège l’environnement
Avec ton coeur et tes mains;
Sauve pour les temps à venir
Le beau sanctuaire à bâtir.

CHERS JEUNES

À l’occasion de votre entrée scolaire ou de votre entrée sur le marché du travail, je veux vous dire et
redire que je pense à vous souvent.  Je suis toujours heureux de vous rencontrer, soit aux célébrations
de la confirmation, soit aux célébrations de la graduation.  Près du tombeau de Jean-Paul II, j’ai prié
d’une façon spéciale pour vous:  vous savez comment ce pape aimait les jeunes.  Son voyage à Toronto
en est un exemple.  Malgré son âge avancé et sa santé défaillante, il avait tenu à venir célébrer avec
nous la Journée Mondiale de la Jeunesse 2002.  Le pape Benoît XVI, sous d’autres modalités, poursuit
l’oeuvre si bien commencée.  Il nous a parlé de son inoubliable rencontre avec les jeunes, à Cologne,
en 2005.

MESSAGE QUI TRAVERSE LES SIÈCLES 

Aux dernières pages de la Bible, dans la première lettre de saint Jean, il y a un message qui a traversé
les siècles et qui est toujours de l’actualité.  Je vous encourage à lire ces quelques lignes qui font du
bien et qui nous stimulent à poursuivre la route.  En s’adressant aux jeunes, le vieil apôtre Jean ne
trouve pas mieux que de les appeler par des mots affectueux:  « Petits enfants », tout comme dans  nos
chansons de folklore:  « Petits enfants, jouez dans la prairie, chantez, chantez le doux parfum des fleurs,
profitez bien du printemps de la vie. »  Puis-je ajouter que cette lettre de saint Jean a inspiré Robert
Lebel pour son beau chant « Lumière du Monde, Sel de la Terre ».

DÉSIR DE COMMUNION

Saint Jean est tellement désireux que nous soyons en communion avec Jésus Ressuscité, qu’il nous
indique certaines conditions:  rompre avec le péché, observer les commandements, principalement celui
de la charité, se garder du  monde et se garder des antichrists.  Il veut tellement que nous vivions en
enfants de Dieu, qu’il nous écrit  « Voyez quel grand amour nous a donné le Père, pour que nous soyons
appelés enfants de Dieu, car nous le sommes.  Si le monde ne nous connaît pas, c’est qu’il ne l’a pas
connu. Bien-aimés, dès maintenant, nous sommes les enfants de Dieu, et ce que nous serons, n’a pas
encore été manifesté.  Nous savons que lors de cette manifestation, nous lui serons semblables, parce
que nous le verrons tel qu’il est.  Quiconque a cette espérance en lui, se rend pur comme celui-là est
pur. Petits enfants, celui qui pratique la justice est juste, comme celui-là est juste.  Celui qui confesse
que Jésus est le Fils de Dieu, Dieu demeure en lui, et lui en Dieu.  Et nous, nous avons reconnu l’amour
que Dieu a pour nous et nous y avons cru.  Dieu est amour:  celui qui demeure dans l’amour, demeure
en Dieu, et Dieu demeure en lui.  En ceci consiste l’accomplissement de l’amour en nous:  que nous
ayons pleine assurance au jour du jugement; car tel est celui-là, tel ainsi nous sommes en ce monde.
Il n’y a pas de crainte dans l’amour car la crainte suppose un châtiment, et celui qui craint, n’est pas
accompli dans l’amour.  Quant à nous, aimons, puisque lui nous a aimés le premier.  Oui, voilà le
commandement que nous avons reçu de lui, que celui qui aime Dieu, aime aussi son frère. »

MESSAGE D’AMOUR

C’est ce message d’amour que je voulais vous transmettre aujourd’hui.  N’en doutez jamais.  Vous êtes
aimés de Dieu d’un amour infini et éternel.  Et je vous invite à répondre à cet amour avec autant de



coeur que vous le pouvez.  Parfois la vie peut vous sembler difficile ou même absurde.  Ne craignez
pas: de toute éternité, Dieu vous aime.  Il vous a donné la vie.  Il vous la conserve.  Il vous invite à
construire avec lui un monde de fraternité et de paix.  Puis-je vous redire que vous avez toujours votre
place dans l’Église.  Baptisés en Jésus, vous êtes toujours appelés par Dieu, vous êtes envoyés à vos
frères et soeurs pour redire ce message d’amour.  Vous avez été confirmés, vous avez reçu des dons
précieux: au fil des jours, je vous invite à les faire fructifier dans votre milieu:  un bon sourire, un beau
geste d’entraide, un travail bien fait, des relations interpersonnelles des plus positives.  Je vous invite
aussi à prier pour moi et pour l’ensemble de l’Église et de l’humanité, spécialement pour la paix.  Que
cette paix habite votre famille, votre école, votre lieu de travail.  Soyez vous-mêmes artisans de paix.
Soyez assurés de ma prière quotidienne afin que nous soyons en communion les uns avec les autres.
Je vous souhaite beaucoup de bonheur, de paix et de joie tout au long de cette année.  Jeunesse de chez
nous, je vous redis que vous avez du prix aux yeux du Seigneur et au sein de toute l’Église.

+ Francois Thibodeau, c.j.m.
Évêque d’Edmundston


